
MrNGE RELIGTEUX, SCIENTIFIQUES, POLITIQUES ET LITTÈRAIRES.

ilen x utr'ge--, nouri avois in joie dle savoir que les peor.îornnîes y iip liiquéce
,'iat pan dle, r,'fj.ep/rrs, un si des membres du cette association y mt arîieipé

en a !pw IlaIre linu ee sPil il r i o , t Imno
so rin (lW i e esso, nbe.

Qpe li-soebullo, iri ii st'r soun entiure désapprobation dle bi coni-
-h,, des~* :ter''*nnett' eii(i g utîttn, t son déiriî sincere dle les voir tr'adîirîe en,
juie. oli'e p r le in 'ene- bu p, lomme de cent piastîes a h personne ou
aux pye*n par hs iinfraion.i des témigniages dJe qui les pinipaiux se-

<ti <ir'aivell- et pluis. d. l A .
Québee, IL0 ocîbre ISI. Cunadien.

ANChTURR I i.

-Oi .uit rtii'n~conseil dctlbiunt avait élé tenir ernér'riientra Londres.
.mr a-Iire ei Considération l'aW ii de Taïti, et la réponse qui devait étre

floe :a communicaon du guner'einent fiançai, sur c' sujvi. Lf Time.r,
arrive :jurd'hiui à Pis, annunce que la question a oti relue. voic

l'article dlu jouirrd a llinlai.:
"NouL av nons à elicie- ko pays de la nouv.-le vérhalement hiureuse

dl'un aîrrangentr probaible de a que'tin Jd iTaïti, et al la tessaitioi de
nute-: era4ine' d'unei rupre entre nours e la irne'. La qestion a été ré-

'olue d'une mlaniore également honorable pour Ce doux na:oens. Linsult,
fite l'Angleterre a été t;Th'éc ruans que la dignité de la Frnce lmisse en
b-tre nueine en norme falço ; los avons obtenu se coricritns que nous
pouvions deimander avec justie, et la France n'a accordé que ce que, en
jqstice. elle ne pouvait refuser.

<1 N·s ne voents à oiur nous aueune occasiun de trionle et dexaln-
tion, mait4,ipemînt dL c'ntent..meît i de sittisfa'tin. Nous recens
s uleent une compensaîti' pur un nff'rnt fait par un ofiicier françiis h
antre pays, et que motre hIv. ni, tnore rung n:tiomil ne nou4 perme'taienl

pas de lus-er r <ser El le guverneinilt franç iis a agi très sensmeent e
ne se cosiderant point commne enpgag par u i acte d'un de seL agerts su-
brd inns. C'eût D<é ue exgéuratmo le dusceribiit et de hauteur mor-
bide u - diafr autrmiir i. Cii -nert un gouvernenient pourrait-il tInjours
cortuer su: linfrl'iitIIé de là conduite des oliciers qu'il chisit ? Un gril-
'verne:ni'ntS sru:i.era qubC f quel quie soient ses 'hx, engage dans
des î dizuît's pa. f'e- acih4 dle ss stbo r nns et de ses inailruiiient, et dans
dol i .rei;14as ce qu'il v a de ieiîiux à la:re c'et le le désavouer. Une nis dé-

s oiv ués ni N e net-, ni la répa'a:ien dont ils sont lihjet ne snit un disr'dt
nii une him H:tio m pour u:: gu pvernemet,suplieet par'e que n'assiumnt

pas la ie-p<n;ab iè de Ces actes, il rie fait point la réparation toîur LI, innis

potur un tr
c'M. Ld'Aiany a étù l3n le Taïti ; a e.<îndi te a étéPlhjet d'une

x-use. et ridstî<iin. nous di-on. sera donnie à ML. Prielari <iour Io mai-
vai traiteient i l a çil a rçî. M. eAoWgi tii i été pròalablem it cnsi-
ré par mi &parieuIr enitaine Bru at, et ce b'âme additiunnel dont il n

.. té Pohliet. a-cfI iiiiagné diune sufTi<t" ir'te de sai'fatiî ion paur la per-
sonne in-uhtée, ce. de l:a prt da!gu'rneet fr'anrçais une adiîion suMi.

nme den tîre alcusation ctre Ni. 'A igny. cet iinor ni'st péri,
rcla i d r:.;, d ttit, I n'est pint necessaire qu< Iol soit ; dès que son

aov'er:-C.nnt rec.nnait que acS aete étaient ij.uslfmbles. ''est tout ce quil
fîti. Non n- o'<em- pa nm venur ,r un individu ; tot ce que nous

voilons, ,, u' il Ihainglu ý de ý nia-ion.

L, 'mutt prLIe lenn dl-e M. P 11:11:id dan' ses flrrtions ntis détr-
mile uî i b 'uî;up ' e 'nalecer 'e jigemnîcî <t' de la o dîi' d M. <'Au-

ttL'yI 'ne aupin Miit Qi: M. Pttchtird fut veriaineient 'rnrtî
d ora ' n!chhn, w:t sa cndute à Pl rd des Fratç'is apré- l'ur n,- y

etuîpn :tle i:-. et Q!i agi p'uc ou m îi comtic p 'risan et autur aiie r
.hoLs!iles ore u cY rèn me ee.nh' que irop prolbable: et, bien que dve dim -

ai ~:i' pru x'l de ' '-a <a -t, tant qu'les ne 5''xpri.itai-it pas par des ntews
po~itif« 't uu ó ' ' îbd ti:n . n- d<nna. ît uts le droit le j e aisir et de N·

prver Ii I l '''. lit" ui enttoure !a lte-îonie coniul rin- %
goy, rep n hui elle, nt nitr' pn>v 'm i a la violence. et par conî - n

.plædnt it ein :c conSil s comtue une aituénualioii. M. Pritchard t
,rieta i cr tai et pa un: pr lisc e - cinveuale ponur t 'r. amai' m -

Me à un ctsri'ub1it : et sa uLnîrinalît r ne fCt n ieiement lineur au jgie-
mni'ut d' son patri, lorL 'an u r-lt.o.î Il et lit allé à TaI iïii muait ission-

naire ; '''i leiîd di î on bli'x sinp er ; non Ipas que nus ptnsion, pIns
.1aI t lo umî parce qj'il est mii--jiînir. tis nus tiî pprouvons tas

-qi'uir missi.r:ii'' veuille dveriiir c n l!, -t meéie la lche de cninverltir lus
â-nos a"e i'L!W s d' iin 'ter l's care:d n et dh- driger le etnin n r'e et la

navig-lion. Un tiin"nire ne devrah pa' dInsr unpte de .etne natte
et ir m-équnt n'est pii'-' personr-e convenale pour Io renir. Quoi-
qw'il pn ni . Prchcard !'i sinalé, dlan -a arrière de nissounire.

par un nage hardi dY Pu-t' spiiuell'. et U [,rnit eeni u appa lord P.î!-
trrstoi ; et (ri inte temps la maniière donit it avait ftretimett déporté
Ionex Ilieion'îtires rnçait ses ri an, aux iîes Gambi r, e'mnata ce
e'f dIe la iniss'ion nngltiter :mt min'ii,ère d' nfleireîi'urancère connine un es-

prit acif et un hommr. habile. (eine actii , n. e 'i' prunît. i conitiu.
et tc. qui a Conribué t i iicie ' t- r .ble.

" L- 'A t qes e ni PIn ni au:tre inys I' été cnvablement repr- l- S
tè par ' fuelinanres à TuïtiM. Prtehad siat un irigini et un
brouillon : M. dl'Aubi'n un homnme houillant et peu s'rîuleiux. Il eût'i'

été ridivude pour les x ouverneLents d'urn venir- aux rises parce qu'il q
ttait arri',é à cesii deux lhommes turblelnts. dX'utctrer cri çiîliiît v i'i'tîil p

qu'Ils étaient de f'ncionu uliicielles. Nous sommes tout préts, pour notre
par, à les jeter tous deux par-dlssus le bord,et à débarrasser les Lieux pays
de toule Wolidàrit avec eux. Dans cet (tat de la question, il est comparati-

veient de peu de conséquence de savoir lequel des deux combamtants a
frappé le coup o-teisiei, a comMs Ptgression otvri'tc. Tous deux étaient

blâ'inles ; cbi qutin lacte d'hostilité ouverte soit celui qu'il fallait pren-
irie en considératin, pare qu'i l était positi', par conFéquent pubSli, et de-
vait Ire P'bjet d'ne ju'li'ntion, rependtnit lis deux paye n'y sont pour
rien, et tnu. deux ont l'honneur Sauf. parce ru'aucun d s deux n'a pris
5 trictemet tucune pat an sct teCt, oi dans -les faits qui l'ont provoqué.

"Quelque appréhension et quelque dépense de paroles qu'il y ait eu sur
cLe sujet. toute chance d'une guerre à ce ridicule propos est maintenant, notis
cri avons la confiance, touti fait linie. A uiun hnmnis sensé n'a, en vérité
jtnais ju croire qu'une telle ch-se fût probable avec une cause do dispute si

tri vie, et avec deux gouvernements si paruriques pour la discuter. M ais
quoi iqiu'il ci ait été, c'est maintenant fini, et le nuage peut, nous l'espérons,
être considéré cMmme pass.

Cet artitle i Times a une importanc.e plus qu'ordinaire. Un courrier
de Londres a porté au mnistérc des afijires étrangères un numéro du jour-
rtil angla is qui le catilet, et qui a pLi être remis hier arr soir à M. Guizot.

L'article a été aussitôl cmmuniqué au Jlournal des Débets, qui lPa publié ce
Malin en premicrPrI, sain, uene réflexion, absdîomincnt comrne il repro-
duit d'habitude les articles tuffiels du Jfoniteur.

FRANCE.

-- On nous étrit de Chimoni, 27 tnot:
I MM. Bravais, Miartin et Lepileuir airés avoir visité toute la partie

des Alpes qui entîre le Mlont-Blatn et recueilli tile foule d'observations
intéressantes aupoint de.vte métirologiqueet thtéo'agique; après avoir étudié
la marche et Pau' des nombreux gnAstiers qui 'llngnt daris toutes les di-
rections et qui utfrent aujotrd'hui un imtrét si grand à cause de Penchaine-
ment qui semle [e:. lier aux tr'aniprts des blocs erratiques dont les trainées

'ub-ervent à de grandes distan'es, tentent aujourd'ihui une troiiéme
ascension. !i vont coucher ce soir au Grand-Plateau, à 600 métres de la
cimîe.

" Li ils retroivernnt leur tente, leurs instruments et les vivres qq'ila y ont
laissés. Dirmain, 28, si le temps les flavorise, comnme il y a apparence, ils
aiteindrLon. le but ei désiré vers les xix heures du matin. Ils y établiront une
petite tente por y séjourner que!ques jours et quelques nuits, si cela est-po-
Sible.

" Si ee tiderniére tentative de ces zélé- naturalisie- ne réussissait pas,
leur temus n'aurait pus été compiètement perdu, et il n'est pas douteux

qu'il ne rapportent de leurs excursiion aux enirons de Mont-Blanc une fou-
e de doeuments et dlscrvatinis dm: la science profitera. Espérons cepen-
dant q.le le succès couronnera leur courageuse entreprise. "

ESPA GNE.
-L'e nouvelles îles éketions sont encore incertaines et contradictoires. It

parait nue le gouverneimt a la majmié cans la plupart des provinces ;
muis dans certains ilstriets e: monar!e hiqus-religieux ont eu le de"sus. Des
ntrner qui avnielt combittu our D. Carlo ont été noinés sr-utaters

dan« nielques colléges.
-lwe rémuhat des prerrir's npérinos électoriles ians la ville de Madrid
nou est co<nînu ce soir. Les bureaux unt été foriées elon les veux du

Gouvriemncit.

On tsure que le petit nombre (le progressiste.e qui a pris part aux élee-
ions s'est réuni aux moderés. Le holutistes ou monarciquenj entrès
il lice cuuiiine noirs luvos annot, ont tchouii dans cette première

tJpr<'uve'.
Por.t T .'iL'A L.

-Des nouvePes nsepz intéresantes arivert du P<rtgal par difrèrentes
i"s. M. Gzalez-B:avu. cher, il y a six mois, lin eabinet espiagnol. et

inte:ait mi niire lnitpot-ntie à Lisbonne, est arrivé dan. cette capi-
il" et a Ientis ses luttres de créance. Le diseourS pronon par iî en cette

c' ini tmient la phrase suiivateu :
''Les évènemens . pLi tiqu . de Esiagne, dans lesquels j'ai fugurré quelque

ut tmint aplris à Lonntre jtequl quel point sont id'niiques les relations
écitruuea emre dux nations qne la Providence fit Sours.''

L i repone de a reine là de la plus rigureuse banalité ; cela n'a pas
cilhiérîté les jturuîuttix algloe de dénonuer ce colloque officiel comre in-

ir u dit mlan forlmàidl contre l'ifuence de lAngleterre in Ptgal. On
ail uie M. Cesta Cnral,Pun des pe'rsonages les plussurprenans du monde

olitique mderni', 's dans son pays à la lie d'une rné'tion des idées en
Il sens nounreh e t oatinal. Sa seprümnie.qui s'est consolidée d'une
antitrii t<nattendue, gène 'A'plcterre. Un parti. Clandestinement excité
ar lA' glets-rre.tmumen'e à s'élever caontr li. On rapporte que le duc de

AlmIn. ch'fdu parti arnglais à LisboUnn e déclare hautement cnîre le
irtion ch hardi meiisre. Ll AiorningHei/id r:îconîte le fai silivant:

"LA rein, nyta d'mnndé à i\l. le dur de Plinîl son opinio sur lW de-
rêt iii ler. courant (relatif à Porganisation juhcia ire), lu due répondit à
a Mlese :

"'nadumu. je %ais vous raconier une nno'dui'. Je lm trouvai à Paris
,r. des troubles qui euren liet j 'oc'asion de la mur i géral Lamar-
ute. Voultant recontnîtiiire les bontés que le roi Louis-Philippe avait eues

ur moi, j'alini aux Tuileries: contre mon attente, je trouvai le roi parfaite-


